
je passai les mers et visitai -Paris et
'Londres, ces deux Athènes modernes.
J'étais fier, en me promenant au milieu
des monuments de ces grandes capitales,
d'appartenir aux nobles races qui les
avaient élevés, et tout en admirant ces
chefs-d'ouvre, je faisais des voux pour
que l'étranger pût un jour rendre le
même témoignage enfants sur les
bords du maje ueux Saint-Laurent.

Agréez, mon cher docteur, l'assurance
de la haute considération avec laquelle
je suis votre dévoué serviteur et ami,

F.-X. GARNEAU.


